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Aux R:.:-;présentEnts :gerl~lrments 

Du Secrétaire G~néral 
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TEL.: 41.44.00 
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FUTURES TACI:ŒS ]JE L'ALLIANCE 
~=~~=. 

Pro je t de raj?J2.o~~t à soumettre au. Groupe Spécial le 
22 nQ~V=e-intire:·19b7~ 

e Pour répondre à un voeu exprimé par le Groupe spécial 
le 8 novembre, j'ai préparé le rapport ci-joint qui me paraît 
refléter les grandes lignes qui S8 sont dégagées des discussions 
des gouvernements lors des réunions du Groupe spécial sur les 
futures tâches de l'Alliance le s 7 Gt 8 :cwvcnbre 1967. 

(Signé) I\'IAlifLIO BROSIO 

NATO CONFIDENTIEL 
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1. Il Y a un an; à l'initiative du Ministr'e des Affaires 
étrangères de Belgique, les gouv0rnements des quiIlZe nations de 
l! Alliance· atlantique entrepreno.ient une vaste étude destinée 
à faire le point.de l'Alliance et de ses t3.ches dans le monde 
d'àujourd'hui. Le présent rapport expose la teneur générale 
de cette étude ainsi que les principes essentiels qui ressortent 
de l'exa~en des tâches futures de l'Alliance. 

2. Des études ont été entreprises par MM. Schutz~ Watson? 
Spaak, Kohler etPatijn.Le Conseil tient à exprimer ses remer­
cièments à ces éminentes persolUlalités pour leurs efforts et 
pour les pénétrantes analyses qu'elles ont réalisées. 

3. Il s'agissait essentiellenent dans cette étude de 
repenser les buts de l'Alliance, de procéder à un nouvel examen 
des· problèmes politiques clés et de se livrer sur ces différents 
points à des discussions approfondies. Grâce à quoi les gouverne­
ments ont à présent une meilleure compréhension du travail et 
des possibilités de li Alliance ainsi Clue des vues de leurs alliés 
sur les problèmes fondamentaux. L'étude a mis en lumière la 
raison d.'être poli tique et militair'e de l r Alliance en tant que 
facteur de. paix dlIré"l. ble. Elle a montré que, sans qu 1 il soit 
nécessaire de recourir à.des changements de structure, une certai­
ne réorientation résul t':n~8. de tâches importantes nouvelles sans 
pour autant contrarier le t'onctionnement de l'Alliance et le 
déroulement des procédures qui ont prouvé leur valeur au long 
des années. 

4. Li Alliance. ni est pas un instru.ment rigide mais bien 
un organisme vi yant ,8.t vigoureux qui s' adapte aux situations 
nouvelles et est capable da mener à b~entoutes tâche~ que les 
gouvernements désirpraient lui confier. Toute adaptation nécessai­
re peut se faire aisément en s'en tenant aux termes mêmes du Trai­
té, sans qU'il soit besoin d!~nendement. 

5. :Le Trait,é de l'Atlantique Nord a été signé en 1949;; 
. depuis, la situation a changé sensiblement, maisrion fondamentale-
ment 0 L'objectif de· ba,se du Traité est de garantir aux pays . 
membres une protection effective de leur intégrité territoriale, 
d'assurer leur indépendance poli tique et de préserver leur ..... . 
sécurité. Cette tâche, l'Alliance l'a remplie, avec un plein 
succès depuis sa création. Aussi longtemps que la situation 
le rendra nécessaire, l'Alliance continuera à exercer ce rôle 
défensif vital. 

- 3 - . NATO CONFI~ENTIEL. 
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6. L'Union soviétiq1..w ~ en effet 9 n! Q, cessé de perfection­
ner et d' 8tendre ses possi bli tôs off,.:msi ves? sa dernière réalisa­
tion, annoncée le 1';. novembre 9 étant le système dl':: bombardement par 
fusées mises sur orbites partielles. Par ailleurs les principaux 
problèmes politiques je l l Europs, queGtion allemande et sécurité 

. européenne, demeurentsans·so±ut±on."Aussi J.:ongtemps·· qu1il-en 
sera ainsi, la situation internationale continuera de comporter 
des risques de conflit. Il s'ensèüt que les alliés se doivent, 
tout en apais8l1t les eraint8s de leurs partenaires les plus 
exposés, de se doter de tout l'év8ntail des moyens =nili taires 
capables de décourager l'agr8ssion et, si.nécossaire, de la repous­
S81:' 0 

7. Au-delà de la dissuasion, ce sont des solutions de paix 
que les alliés ont toujours recherchées. Ils savent que c'est 
l'existence de l'Alliance et sa réussite dans le maintien de la 
paix qui ont rendu possible un relâchement de la tension en Europe .. 
Car la détente ne peut gerLler d8ns un monde désordonné , L'Alliance 
atlantique est mi· facti-3Ur de stabilité dans le cadre de la politique .a. 
mondiale. Elle est la condi tion nécessaire de la poursui te réaliste ,..:, 
des pclitiques actuelles qui tendent à un relâchement accentué des 
tensions. Le moyen di aboutir à la paix et à la stabilité en Europe 
n'est pas de dissoudre les groupements d'états, mais de les utili-
ser à des fins constructives. . 

f3. Aller de l'avant requiert l'équilibre et la coordina­
tion d'une double démarche; détente et défense. Aussi, pour 
les Alliés, la sécurité résulte-t-elle de la combinaison, premiè­
rement d \ une puisSE'Jlc8 mili taire ad2quate et d' une solidarité 
politique destinées tout8s deux à décOlŒé1_cer 112.gression et 
deuxièmeme.nt d'un ênsemble de mesure::'1 réalistes visant à atténuer 
les tensions et les risques de conflit •. 

9. L'Alliance :J.tlantique n'a jé:mais (Sté à proprement parler 
une organisation militaire. Dès le début? elle a été une associa-
~iOt~ ~t' états partaEgeant les m~ItTles idéaux et ayant de nombreux ~ 
ln ere s communs. 'n tant qU.'e ats souverains, les pays n'ont 
aucune obligation de subordonner leurs politiques à une décision 
collective. L'Alliance n'exerce aucun pouvoir supranational 
elle n'est pas davantage, politiquement, un .agent exécutif. 

10. L'OTAN néanmoins est indispensable politiquement aussi 
bien gue mi li tairemen t parce qu 1 elle est, effe cti verne nt 9 entre 
autres choses 1 un forum et un centre d'échange d'informations 
et d'opinion~ ainsi les alliés peuvent-ils arrêter leurs politiques 
et parfaite connaissance des problèmes et des objectifs des' 
uns et des· autres ~ . 

NATO COl'JFIDENT~. - 4 -
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11. Pour at;teindTe les objectifs fondamentaux du Traité 
de l'Atlantique 'l\ford 9 il est e$sentiel gllE;, l' esprit de cohésion 
et de solidarité continue à inspirer les cO,nsultations ent,re 
les alliés .,POl:i.r ètre ei'i~icaces ces consultations doivent se tenir 
au stade d' élabor8.tiôï"l de;;: ,politiques, laissant ainsi place ,à 
d' évantuels' ajustellJ.8nt Sqlli .' tiendraient compte des' VI,les des autres 
allius .. B.ienrw [lJoppose,. à aucunnoment, .?lce gu r1tn problème 
iEternational quelconque soi t soulevé d.evant l'i.nstan,be appro-
priéé' d~,l'OTAN. ' , 

-j- -r .. 

+ 

12. De nos jours, il est essentiel et justifié que chaque 
allié prenne sa part pleine et entière dans la poursuite d'une 
amélioration des relations avec l'Union soviétique et les pays 
de l'Europe orientale. Les chances de succès seront évidemrùent plus 
grandes si les alliés suivent des voies parallèles. Les actions 
de tous les alliés seront plus déterminantes et auront, davantage 
d'influence si? particulièrement dans les matières qui les' concer­
nent tÔlJ.f3 9 ilsagis$ent conjointement dans un cadre politique 
général agréé, autànt"quefair.ese peut, par tous. La réalisation 
d'un ordre poli tiQ'llejuste et durable en Europe est un objectif 
hors d' at'Geinte 'pour; 'un pays quel qu'il soi t ~ Elle implique 
nécessairement la co.nj o.nctio.n des, effo.rts de plusieurs groupes' 
dl états. 

130 AUClJ.ll règlement n 1 ~st po.ss:i,ble en Europe sans que 
to.us ceux ,qui y so.nt intéressés :ne fassent un vigoureuxef.fort. 
On ne sait pas exactement jusqu '0.(:1 1:;o;s G,ouvernementsde l'URSS 
et des pays .del 1 EstsQnt prSts à aller d8ns la ,coo.pérati'on avec 
les alliés,pour parvenir à l' ét,:::.lJlissement d'un ordre plus 
pacifique en .Europe. L'évo.lution des politiques soviétique,s et des 
pays de l lEst do.rme qnelque consistance à l'espoir que ces 
gouvernements ponrr'aient gradue llement arriver à re connaître à 
la lonGue:; les avantages qui y'ésul terai en t po.ur eux de leur' 
collaboratio.n à l'éle,bo.ratio.n d'un règlement stable. Mais un 
règlement de ce genre n'est pas po.ssible sans so.lutio.n :dela 
questio.n' allernandequi demeure t;"..U coelJ.r des tensions actuelles 
en Europe.' , 

14. Présentement.le dévEüo.ppement des contacts entre pays 
de l'Europe 'occidentale et de l'Europe orientale Si effectue' 
principalement sur une base bilatGrale. Mais il y a évidemment une 
limite aux pro.grès qui peuvent être enregistrés bilatéralement. 
Certains sUjets p en particulieJ:'ceux qui ont trait à la sécurité 
européenne, requièrent "parleur nature même une approche mul tila-
térale. . , 

5- NATO CONFIDENTIEL 
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Î 5 . Le pro bl ème du rèe;lement européen et de la réunifi­
cation allemande 8. été nOrlï!alement abordé au COUTS des échanges 
de vue s qui ont eu lieu ent!_~e 11 Union soviétique et le s trois 
Tmissances occideLta10s qui ont des responsabilités spéciales 
&ans ce domaine. Lors de la préparation de ces conférences la 
B_é pu bliQ uef é d-ér nle- s-Le st - j 0 irYD-nr é guJ:ièr emeœt -aux "troi spui s- -
sances occidentales en vue de parvenir à une posi tion cornmune. 
Les autres alliés qui n'ont pas manqué dans le passé de Etoutenir 
les initiatives prises, devraient pouvoir dans l'avenir? faire 
valoir leurs vues lors d(:: la formulation d'une poli tique générale 
de l'Occident Q Ceci pourrai t se faire sans qu i il soit porté 
atteinte de quelque l1l.::mière aux rGsponsabilités spéciales en la 
1'.1atière des pays en cause Q 

+ -{-

+-

16. Le dév-eloppement de la détente en Europe a été profi­
table pour les pays de l!Europe, tant de l'Est que de l'Ouest. 
Le mOEient est venu l,mintenant dl entreprendre un nouvel effort 
Dour renforcer et étendre cette détente. Les Alliés sont de 
êomumYl accord résolus à tendre leurs énergies vers ce but et 
à prendre des fl1eSUres roalistes destinées à accroître la 
confiance dans le déroulement des relations Est-Ouest. 

17. Le relâchement des tensions n'est pas l'objectif final 
mais l'une des étapes d'un processus à long terme qui vise à 
promouvoir des relations pacifiques et à renclre plus proche un 
règlement européen. Ce but ne peut ètre atteint sans la coopéra­
tion de liUnion soviétique et des pays de l'Europe orientale. 

18. Le but poli tique ultime des alli(~s est de réaliser un 
ordre pacifique 9 juste et durable en Europe ~ garanti par un '.\ 
système équilibré et viable (Le sécuri té européenne. ..) 

190 Il doi t être :r.üs fin aux 1)arTière~1 artificielles 
entre l'Europe de l'Est et celle de l'Ouest dont l'expression 
la plus ostensible et ln plus cruelle est la division de 
l'Allemagne. 

20. Lorsque l'étude sur les tâches futures de l'Alliance 
a été mise en route, il fut posé que son objet était de "renforcer 
11Alliance entant que facteur de paix durable". 

21. C'est dans cet esprit que les Alliés dans la formulation 
de leurs plans pour les années 70; se concentreront sur un certain 
nombre de tâches. Ils prépareront et développeront les grandes 
lignes dlun règlement européen destiné à réaliser un ordre 
stable et juste en Europe et à mettre un terme à la division 

NATO CONFIDENTIEL - 6 -
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de l! Allemagne. Ce tra'lail préipErC-i,tolre comportera des études 
spéciales sur des sujets iClIJOrtants relatifs d lune part au système 
de Sécurité européenne et d'autre part aux méthodes d'approche 
possibLc;s en mc{tièr\~ de ~l(~Cocié~tions Est-Ouest. Les Alliés 
intensifieront leurs préparation de manière à être prêts à 
saisir toute occa::üon sGl1 ieuue qui se l)résenterai t de discussions 
mul tilatéirales Est--Ouest sur C(-;S questions complexes, 

22. Les Alliéis étudient actuellem:ant des mesures pratiques 
de désarmeInent r:~t de contrôle des armements 9 dont la possi bili té 
diune réduction parallèle Jas forces. Ces études seront inten­
sifiées. Leur poursuite active reflète la volonté des Alliés de 
travailler dans le sen::l d'une détente effective avec li Est. 

23. Tout en maintenant et en renforçant la capacité défensive 
de l'Alliance et notamment l'efficacité de la dissuasion, les 
Alliés examineront avec une partiCulière attention le problème 
de la défense de ses flancs. Dans Cf~t ordre d'idées, la situation 

,\(e> actuelle en Ivlédi te:i,1 ranée présente des problèmes particuliers. 

24. Les Alliés chercheront égnlemen"t à poursuivre et à 
développer leurs consultations sur les crises et les conflits 
surGissant en dehors de la zone d'application du Traité, 
laquJlle ne peut Gtre isolée du reste du monde. Certaines régions 
pr~sent9nt un int6r&t par~iculier en raison de l'incidence des 
évènem3nts qui viendraient à s'y produire sur la sécurité des 
Alliés ou l!équilibr~ global des forces. Il est admis que certains 
Alliés sont plus clirccterüent concernés Que ct 1 autres dans diffé­
rentes parties du monde et Il on recol1l1,aît que la consultation 
entre Alliés ne comporte nullement d'implication dans une nction 
collective dans de tels cas, car chacun de ces C8.S impose ses 
propres limi tes. Lu cri:3e actuella au Noyen-Orient par exemple 
est manifestement de la presponsabilité des Nations Unies. 

+ 

-;-

250 Avec 11 appro bù-cion des :dinistres et à la lumière des 
directives qu 1 ils désirernient donner, le Conseil en session 
permanente veillerô. dans le c8.dre normal de ses activités 
à la mise en oeuvre et à l'application pratique des résultats 
de liétude. Certains d'entre e~~ portent sur l'orientation généra­
le, d'autres sur lAG obligations des membres de l'Alliance,d'autres 
encore sur le fonctionnement et les lliéthodes. Ceo derniers visent 
pour lu plupart à intensifier l,} travail déjà entrepris ou à 
acti viSr dss étuëL;s haut'j.cwnt oplicL::.lisé68 por un r:..:cours plus 
syst0"datiçtu~; ['~u concours èl ' 0xpc..:rts ou dr: i}..:rsonnali tél] officielles 
délégués J)8.r 188 c2pital:~~~3. 

- 7 - NATO CONFIDENTIEL 



D
E
C
L
A
S
S
I
F
I
E
D
/
D
E
C
L
A
S
S
I
F
I
E
E
 
-
 
P
U
B
L
I
C
 
D
I
S
C
L
O
S
E
D
/
M
I
S
E
 
E
N
 
L
E
C
T
U
R
E
 
P
U
B
L
I
Q
U
E ]JATO COIJFIDEIJTIEL - 8 --iJJi11' '' ______ h 

PQ bJ= <22 2 

26. Il appartiendra a1LX Ministres de décider si certains 
sujets méritent d l être les objets d'1-ill exarnen plus approfondi 
ou si d 1 autres sujets qui pourraient être soulevés plus tard 
par des gouvernements intéressér3 devront s! insérer dans la 
mise en OeUV1'8 de la p:rl~sentF) étud8 ou être trai tés séparément . 

. ~- -; ~.~----~ 
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